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L'Entente économique européenne 
Cette idée, soulignés en passant dans le der-
nier rapport de la Chambre suisse de l'horlogerie, 
vient d être reprise en France, sous une forme 
beaucoup plus précise, par la Journée Industrielle. 
Après avoir signalé la conférence des ministres 
des affaires étrangères de Tchécoslovaquie, de Rou-
manie et de Yougoslavie, qui se tient en ce moment 
à Belgrade, en vue de chercher les bases d'une 
petite entente économique, notre eminent confrère 
se demande si cette petite entente en gestation n'est 
pas un élément possible et important de la future 
Entente Economique Européenne, vers laquelle notre, 
continent devra bien se diriger, s'il veut conserver 
un peu de cette « prospérité » que nos audacieux 
amis d outre-Atlantique paraissent vouloir tirer à 
eux. 
Pour voir combien le progrès dans cette voie 
sera pénible et lent, il suffit de considérer combien 
sont récentes encore les idées d'où ce progrès pourra 
venir. 
L'Europe a travaillé jusqu'à la guerre dernière 
à la constitution, parfois laborieuse, de ses unions 
économiques nationales. Favorisée à ce point de 
vue par l'œuvre administrative de la Révolution, 
la France fut des premières à atteindre cette union. 
Mais ailleurs, il n'en alla pas toujours de même. 
Quoi qu'il en soit, on n'avait guère encore envisagé 
la perspective de passer à Tordre de grandeur su-
périeur et de réaliser une union économique inter-
nationale, le seul essai dans ce sens, le Zollverein 
al'emand, s apparentant à une entreprise d'hégémo-
nie politique insupportable. 
Nous ne réalisons pas encore, sans doute, la 
conception que tout a changé. 
L idée que les Etats-Unis, eux, sont de cet ordre 
de grandeurs supérieur ne nous est pas encore as-
cez familière. Aucune de nos économies nationales, 
qu il s'agisse des ressources ou du mouvement com-
mercial, ne peut être mise en balance avec la leur. 
C'est avec l'Europe seule qu'ils peuvent, pour l'é-
tendue, la popu'ation, les riehesse;, les ressemblances 
ou les différences, être comparés. En face de 
leur importance brusquement et démesurément gran-
dissante, l 'Europe demeurée en poussière n'aurait 
plus guère de poids. 
Il eût été nécessaire, en bonne règle, de consacrer 
cinquante ans, cent ans peut-être à atteindre l'union 
économique d'un continent qui voyait, il y a si peu 
de temps encore, toutes sortes de barrières dressées 
sur les voies de son commerce à l'intérieur même 
des Etats : l'Europe a, pour cette tâche, un temps 
assurément beaucoup moindre. 
Il ne s'agit pas d'opposer à l'Amérique un bloc 
hostile et fort, il s'agit de mettre en face d elle 
un interlocuteur de taille à lui donner la réplique 
et cet interlocuteur ne peut être que 1 Europe. On 
s'en aperçoit bien à propos de cette affaire des 
nouvelles mesures douanières américaines sur la-
quelle vont vainement s'épuiser les efforts dispersés 
et discordants des Etats de notre vieux monde. 
Feuilleton 
Telles sont les raisons majeures des efforts mé-
ritoires tentés dans le sens de l'union économique 
internationale par nombre de bons esprits de ce 
continent depuis quelques années, et de tant d as-
semblées parmi lesquelles celles de Genève furent 
sans doute les plus remarquées. 
A Genève, toutefois, devant les difficultés for-
midables que poserait le problème d'ensemble, la 
masse des intérêts contradictoires qu'il met en jeu, 
les risques sensibles à courir en brûlant les étapes, 
on cherche à aborder l'entente générale par le 
biais des ententes partielles. On peut penser que 
c'est par le même biais des ententes partielles que 
les gouvernements d'Europe pourront être amenés 
à la conception et à l'étude directes de leurs intérêts 
communs à tous. 
La condition nécessaires et suffisante pour que 
ces ententes partielles puissent éventuellement con-
duire à l'Entente générale, c'est qu'elles ne soient 
pas fermées et qu'elles ne soient, par conséquent, 
dressées contre personne de ceux qui les entourent. 
Une autre erreur possible serait de baser les 
ententes économiques partielles projetées sur des 
conceptions politiques étroites et personnelles aux 
Etats en cause. Ce serait ainsi les fermer sur elles-
mêmes et leur interdire de faire tache d'huile — 
sans préjudice des dangers pour la paix européenne 
encore notoirement fragile. 
L'Europe n'a pas de temps à perdre. Certes elle 
doit assurer ses pas vers l'union, car faire une 
œuvre pleine de risques de discorde ultérieure ou 
L ' a s s u r a n c e - v i e i l l e s s e 
e t l ' a s s u r a n c e - s u r v i v a n t s . 
Le projet de loi élaboré par le Departement fédé-
ral de l'Economie publique, sur l'assurance-vieillessc 
et l'assurance-survivants nous met, en Suisse, en pré-
sence d'un des problèmes les plus importants et 
1rs plus vas/es, ont jamais été posés au peuple. 
Il n'est donc pas prématuré de s'intéresser, déjà 
aujourd'hui, de la question et c'est la raison pour 
laquelle le Comité central de lu Chambre suisse de 
l'horlogerie a jugé utile de ne pas attendre plus 
longtemps pour la soumettre à ses sections, tout eu 
se réservant de présenter, dans la suite, des propo-
sitions définitives quant -à l'attitude à prendre, dans 
les milieux horlogers, îl l'égard de la future loi. 
La Fédération Horlogcre Suisse a envisagé comme 
indiqué de publier l'exposé présenté, à ce sujet, par 
le Préddeu'. de h Chimbre, à l'assemblée des dé'é-
gués du 28 aurait', et rib' met volontiers ses co-
lonne, à la disposition de ceux qui voudraient ap-
porter une contribution à l'étude entreprise. 
* 
* • * 
'II y a longtemps qu'on se préoccupe de superposer, 
à l'assurance en cas do maladie et d'accidents, une 
assurance couvrant les risques découlant de la vieil-
lesse, du décès et de l'invalidité. Cette préoccupation 
a abouti à l'adoption par le peuple, le 6 décembre 
1925, cl? l'article 31 quater de la Constitution fédé-
rale attribuant à la Confédération le droit de lé-
giférer dans ce domaine. Cet article, qui sert de 
base à toute l'organisation de l'assurance, spécifie • 
A) que celle-ci sera instaurée de suite, tandis que 
l'organisât ion de l'assurance-invalidité est ren-
voyée à plus tard ; 
B) qu'elle pourra être déclarée obligatoire en géné-
ral pour certaines catégories de citoyens; 
C) qu'elle devra être réalisée avec le concours des 
cantons ; 
D) qu'il pourra être fait appel au concours des 
caisses publiques et privées; 
E) que les contributions financières de la Confé-
dération et des cantons n'excéderont pas, en 
tout, la moitié du montant total nécessaire à 
l'assurance et que, dès le 1er juin 1026, la Con-
fédération affectera aux assurances le produit 
total de l'imposition du tabac et y affectera, 
en outre, la part sur les recettes nettes provenant 
de l'imposition des eaux de vie. 
Après des travaux préliminaires très importants 
d'ordre technique, opérés par l'Office des assurances 
sociales avec l'aide de l'Union centrale des asso-
ciations patronales suisses, le Département fédéral 
de l'Economie publique élabora un avant-projet de loi 
soumis à une commission d'experts et qui lui a 
apporté des modifications assez nombreuses. 11 sera 
présenté, probablement assez prochainement, à l'a-
doption du Conseil fédéral et ensuite des Chambres. 
Dans l'exposé des motifs à l'appui de ce projet, 
le Département fédéral de l'Economie publique ïxa-
2. Quelle doit être son organisation; sa mise en 
œuvre doit-elle être confiée à des institutions pri-
vées, a la Confédération ou aux Cantons sous la 
surveillance de la Confédération? 
3. Quelles sont les personnes et autorités tenues de 
participer aux charges de l'assurance et quelles 
sont les personnes ayant droit à des prestations! 
et quelle sera l'importance de celles-ci? 
4. Quelles sont les ressources nécessaires pour faire 
face aux charges de l'assurance? 
5. De quelle manière sont-elles constituées? 
I. L ' a s s u r a n c e d o i t - e l l e ê t r e 
o b l i g a t o i r e ou f a c u l t a t i v e ; 
do i t -e le ê t r e srénér-al-3 ou p a r t i e l l e ? 
La Constitution laissant au législateur toute 
liberté à ce sujet, le projet de loi élaboré par le 
Département fédéral de l'Economie Publique tranche 
la question dans le sens de l'obligation. Il est dans 
l'idée même des assurances sociales de prémunir, 
avec l'appui de l'Etat et par acte de solidarité na-
tionale, les classes économiques les inoins favo-
risées contre les risques permanents qui les mena-
cent: maladies, accidents, invalidité, décès, chômage. 
Pour combiner l'appui financier des pouvoirs publics 
avec l'effort individuel de chacun, il est nécessaire) 
que l'Etat dispose de la contrainte, à défaut les 
assurances ne sauraient donner leur plein et entier 
effet social. 
D'ailleurs, l'idée de l'assurance obligatoire est 
mine les diverses dispositions de principe contenues
 ;,dmise à l'étranger, oii elle a fait de réels progrès. 
dans l'article constitutionnel; il expose de quelle 
manière elles pourraient recevoir leur application ' 
dans la pratique et il s'est donné pour tâche de 
trancher les divers points suivants: 
1. L'assurance doit-elle être obligatoire ou faculta-
tive; doit-elle être générale ou partielle? 
Nombre d'Etats, autrefois partisans de l'assurance 
facultative, ont dû se rendre aux raisons qui militent 
en faveur de l'obligation. La Belgique et l'Italie ont 
suivi, dans ce domaine, l'exemple de la Grande-
Bretagne et la France l'a également inscrit dans 
son projet de loi. 
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BRILLANTS et ROSES 
toutes les formes, grosseurs et qualités 
Perles/ Pierres fines, Pierres de couleurs 
Le plus grand assort iment 
au pr ix le plus bas. 990 
Société suisse des Spiraux S. A. 
Messieurs les actionnaires sont convoqués en ques 
pour mercredi 5 juin 1 9 2 9 , à 14 Va h., à l'Hôtel 





qualité reconnue la meilleure 
G. SCHNEIDER 
H a u t s - G e n e v e y s r,: 
C.-L ROBERT arbitre de commerce experl - comptable A. S. E. membre diplômé C. S. E. 
La F i d u c i a i r e O R C A F I D U S 
42. rue Leopold Robert, L a C h a i i x - d e - F o n d » 
Fondation: 1889/1898. — Tél. 2.11 
ORGANISATION. - REVISION. CONTROLE 
Questions fiscales. — Contentieux. 1034 
Dreff a Walch ""•*»"•» Té l . 9.34 214 
Mouvements soignés et courants, ronds et de forme. 
Spécialité Japon et Amérique. Montres tous genres. 
Demandez échantillonis 5 à 101/2 fig- Prix avantageux 
La grande marque K. Roskopf & Cie, 
brevet n° 22638, bien connue et appréciée des 
connaisseurs, tant en Belgique que dans d'au-
tres pays, est à vendre pour cause de santé. 
Pour tout renseignements s'adresser à 
Franço is De J o n g e , rue de Brabant 19, à 
Bruxe l l e s (Belgique). 2741 
Secondes au centre 
Montres calibres plats sont demandées en 1 0 l . 
ot 6 74 lig. en bonne qualité. 
Faire offres sous chiffre W 2 6 2 7 U à Publicitas 
Bienne. 2774 
Je cherche à acheter comme occasion: 
mouvements 
6 3/l kg. ancre, 15 rubis, rect., avec et sans marques 
6 3/-t lig. cyl., 6 ou 8 rubis, rect., sans marques 
8 ;i/4 lig. ancre, rond, 15 rubis, avec et sans marques. 
Faire offres sous chiffre P 2 2 0 2 2 C à Publi-
citas La Chaux-de-Fonds. 2771 
A v e n d r e , quelques 
lots de 
pierres fines 
en go ,t(es moyennes et 
gr. moy., en rubis rouge et 
rubis pâle, bombés polis à 
la main. 
S'adresser à L. Mayor -
Vi re t , M o u d o n . 2773 
CADRANS EVACHB 
M. W u i l l e a m i e r 
Bellevue-Genève 19ti7 
Polissage de pierres fines 
en tous genres. (ilaces, goutles. 
bombés et plats. balanciers. 
Travail soigné et rapide. 
Se recommande 2718 
Louis S eck fils, 
Lucens (Vaud). 
Machines et fournitures spéciales 
Machines à polir les ar-
bres de barillets, pivots 
et faces de pignons, 
meules à cloches spéciales 
de fer, acier, bronze et 
zinc, pour polir les pi-
vots de pignons et les 
arbres de barillets, 
machines à couper le ba-
lancier, 
machines à adoucir les 
roues. 
Fritx Wolf, L o n g e a i t , 
Téléphone 76, (Berne) 
Machines et fournitures. 
144 mouvts., 6V2 l'g / ovale 
A u r o r e , Pateck, 15 ru-
bis Breguet, cadrans ar-
gent variés. 
144 mouvts., 5'/2 lig , ovale, 
A u r o r e , Pateck, 15 ru-
bis, Breguet, cadrans ar-
gent variés. 
Marques américaines. 
Faire offres à c a s e p o s -
t a l e 2 4 1 , G r a n g e s . 2747 
N o u s c h e r c h o n s 
nouveautés 
tous genres, branche hor-
logère et annexes. 
Faire offres détaillées et 
prix éventuellement condi-
tions d'achat de brevet ca-
s e p o s t a l e R i v e 2 4 6 7 , 
G e n è v e . 2723 
j& vendre 
72 cartons, montres cyl., 
11 lig , boites argent 800, 
illusion, ainsi qu'une cer-
taine quantité de cyl., 13 
lig., radium, avec et sans 
secondes. 
Faire offres sous chiffre 
P 6 7 6 1 J à P u b l i c i t a s Sl-
i m i e r . 2772 
A vendre 
Pour cause d. change-
ment de fabrication, on of 
ii e une certaine quantité de 
mouvtmen s b'en terminés, 
lép., I&V2 lig-, ancre, hau-
teur noimale, dorés, 15 p., 
sp. breguet., lép et sav., 
19 lig., ancre, 23/12"' ». do-
rés. I=> p , sp plat; idem, 
15 p , 3 rubis rouges, sp. 
breguet, bal. coupé. 
Faire offres sous chiffre 
P 2 2 0 4 0 C à P u b l i c i t a s 
C h a u x - d e - F o n d s . 2778 
A. B . F . 
Les fournisseurs par 
grandes séries d'articles 
courants (et avantageux) 
pour Angleterre, Belgi-
que et France, sont priés 
de donner leurs adresses 
sous chiffre P15267 C à 
Publicitas La Chaux-de 
Fonds. 2780 
ADOLPHE ADLER 










b r i l l a n t s 
ronds et de taille 
fantaisie pour la 
décoration des montres 
et de la bijouterie. 
Voyageur 
bien introduit dans la région 
horlogère cherche engagetnenl 
pour de suite dans " 2775 
Maison de 1er ordre. 
Connaissances techniques. Pos-
sède permis de conduire. 
Offres sous chiffre JH5442J 
aux Annonces Suisses S. A. Bienne 
Termineur 
Nous cherchons termi-
neur sérieux pour mouve-
ments ancn 16 e t 18 l ig. , 
q u a l i t é b o n m a r c h é . 
Adn sser offres 
Case postale 20294 
Bienne I. 2763 
ancien élève d'Ecole d'horloge-
rie, cherche emploi dans bu-
reau technique. 
Excellents certificats. 
Ecrire sous chiffre P15158C 
à Publicitas Chaux-do Fonds. 2708 
Notre représentant à Té-
héran (Perse) cherche à 
représenter une bonne fa-
brique d'horlogetie fabri-
quant le genre bon marché 
en montres de poche et 
n'ayant pas encore de re-
présentant en Perse. 
Prière de faire offres 
à c a s e p o s t a l e 3 2 8 , 
St. Ga l l . 2777 
Cadrans 
et _ 
3206 B o ï t e s 
Gravure — Guilloché 
Polissage 
Rob. Faltrni 




bien éclairé, situé dans une fabrique mo-
derne est à louer 
pour le 30 Avril 1930. 
Place pour 40 à 4 5 ouvriers. Etablis, 
transmissions, renvois déjà installés. 
S'adresser, Etude Jacot Gui l la rmod, 
notaire, 33 , rue Leopold Robert, Chaux-
d e - F o n d s . 2755 
OFFICE FIDUCIAIRE 
D R F . S C H E Ü R E R & C ^ 
NEUVEVILLE 




1 Pantographs Dec el demie: modèle ,a CJ mach ne 
à affûter les fraises. 
3 Bloqueuses Essaime avec machines à tourner les 
meules. 
1 Machine à colimaçonner et une à polir les biseaux 
à 2 meules. 
3 Machines horizontales à tailler les pignons. 
1 Machine verticale à tailler Mikron avec renvoi 
No. 80. 
1 Machine Mikron à contourner les passages de 
mécanisme avec renvoi. 
2 Machines verticales à tourner et blanchir, Dixi, 
avec renvois. 
Faire offres sous chiffre P 2 2 0 1 2 C à Pu-
blicitas La Chaux-de-Fonds. 2767 
avec représentant en Suisse, demande offres 
pour mouvements S. A. Patek. en 6 ;i i lig., 6, 
15 et 17 rubis, 6 Vu hg., 6. 15 et 17 rubis, 
10 '/•> lig., 6 et 15 rubis, montres 10 l/a hg- en 
boîtes de forme nickel 3 pièces, 11 lig. cyl. 
A. S., 6 rubis, boîtes nickel de forme 12 'A' "g. 
cyl. avec boîtes nickel mirage chromées. 
Faire offres avec prix sous chiffre H 2 5 8 1 
à Publicitas Chaux-ds-Fonds, 2751 
A vendre on à remettre de suite 
Atelier de graveurs et guillochettrs comprenant: 
2 machines à graver Lienhard, 
2 tours simples, 
1 tour automatique, 
1 ligne droite, 
et tout le matériel s'y rapportant. 
Orand local à louer. 
S'adresser rue de la Charrière 2 bis, La Chaux-
de-Fonds. 27û5 
Importante maison américaine 
avec représentant en Suisse, demande offres de 
monteurs de boîtes, pour boîtes nickel bon courant 
en mirage forme. 
Faire offres avec illustrations s. chiffre J 2 5 8 2 
à Publicitas La Chaux-de-Fonds. 2752 
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de conflits ne serait guère opportun. Mais elle doit 
profiter de toutes les occasions que lui offrent les 
circonstances locales d'aller vers cette union géné-
rale nécessaire. Pour faire naître ces occasions 
ou inciter les gouvernements à en profiter le rôle 
de Genève psut être précieux. Avant tout, cepen-
dant, il faut que tous les Etats comprennent pro-
fondément la nécessité de l'entreprise. 
Faut-il bénir les Etats-Unis qui, par leur dé-
chaînement protectionniste actuel, peuvent hâter cette 
compréhension générale ? 
Les industriels européens, eux, semblent avoir 
déjà compris pour la plupart et l'ont montré par les 
ententes européennes qu'ils ont pu conclure. Qu'il 
s'agisse de l'acier, du zinc, de l'aluminium, des 
produits chimiques, de la potasse, de la soie ar-
tificielle, ils ont apporté déjà de nombreuses pierres 
à 1 édifice d une Europe économiquement unie. 
Revision du tarif douanier américain 
Des nouvelles de source privée confirment ab-
solument ce qui a déjà été dit, au sujet de l'en-
trée en vigueur probable du nouveau tarif; on s'at-
tend, dans les milieux compétents, à une très forte 
opposition au Congrès, contre les divers projets 
de douane, de sorte que personne, aux Etats-Unis 
ou ailleurs, ne peut actuellement faire des pro-
nostics, ni en ce qui concerne les droits qui se-
ront adoptés, ni en ce qui concerne la date de leur 
entrée en vigueur. 
Nous lisons, d'autre part, dans la Journée Indus-
trielle, que le projet douanier, qui a été présenté le 
7 mai à la Chambre des représentants, par sa pro-
pre commission budgétaire, fera l'objet d'un con-
flit durable entre les deux assemblées. 
La Chambre des représentants, où des concilia-
bules sans écho se sont poursuivis pendant trois 
semaines, entre partisans et adversaires du projet, 
a décidé, le 24 mai, par 234 voix contre 138, de 
ne pas considérer d autres amendements que ceux 
qui seront autorisés par la commission et de mettre 
aux voix l'ensemble du projet mardi 28 mai, dans 
1 après-midi. 
On dit que de nombreuses retouches ont été 
préparées par la commission, nominalement dans 
[intérêt des agriculteurs. Quoiqu'il en soit, un fait 
est acquis: la commission a gain de cause auprès 
de ses auditeurs attitrés. Mais non pas auprès du 
Cette solution n'a, pour ainsi dire, soulevé aucune 
objection ni aux Chambres fédérales lors de la _dis-
cussion de l'article constitutionnel, ni dans la cam-
pagne qui précéda le vote populaire du 6 décembre 
1925. Il est permis d'en conclure que les partisans 
de l'assurance l'ont voté dans l'hypothèse que la 
loi d'application reposerait sur le principe de l'obli-
gation. 
Ce principe étant admis, l'assurance doit-elle être 
déclarée obligatoire pour l'ensemble de la population 
ou seulement pour des catégories déterminées de 
personnes? Le projet n'hésite pas à trancher en fa-
veur de la première alternative. 11 se base spéciale-
ment, pour appuyer sou opinion, sur le dévelop-
pement pris par nos assurances sociales et sur la 
structure de la population suisse. 
Sur le premier point, on constate cpie le dévelop-
pement des assurances se fait plutôt dans le sens de 
l'assurance nationale, surtout l'assurance maladie, qui 
comprend, à l'heure actuelle 1 ' i millions de per-
sonnes; or, par son objet, l'assurance vieillesse et 
survivants s'apparente de très près à l'assurance ma-
ladie, c'est donc une raison plausible de l'établir 
sous la formule d'une assurance nationale. 
Au point de vue de la structure économique de la 
Suisse, on doit considérer que dans ce pays, le re-
venu et la richesse sont fortement divisés et que la 
petite bourgeoisie constitue le fond de la population. 
A côté des ouvriers, il y a une nombreuse classe 
de gens de modeste condition, qui n'appartiennent 
pas à la classe des salariés, artisans, petits indus 
triels, petits commerçants, paysans. Pour ces mi-
lieux, le besoin d'une assurance sociale ne se fait 
pas moins sentir que pour la grande majorité des 
salariés. Il convient dès lors de réunir, en une seule 
communauté de risques, les différentes classes de la 
population, de les rendre ainsi solidaire les unes des 
Sénat, qui a voté un projet de primes d'exportation 
aux agriculteurs et qui entend que celui-ci soit in-
corporé à la révision douanière. Comme la très 
grande majorité des représentants n'admettent pas 
cette façon de voir, on en est à une impasse entre 
les deux assemblées ou encore à une impasse entre 
la Maison Blanche et le Sénat, et le mois de 
vacances parlementaires est ajourné à une date in-
déterminée. ' y 
Informations 
Avis. 
La maison : 
Oscar Götz et Co., à Hambourg, 
vient de suspendre ses paiements. Nous prions les 
créanciers de nous adresser le relevé de leur compte 
en double, afin que nous puissions sauvegarder leurs 
intérêts. 
L'Information Horlogère Suisse 
La Chaux-de-Fonds. Rue Leopold Robert 42. 
Chronique financière et fiscale 
B a n q u e C a n t o n a l e d e B e r n e . 
Au cours de l'année écoulée, la Banque Canto-
nale s'est trouvée dans la situation d'installer en 
différents endroits, et cela sous une forme peu 
coûteuse et simple, des bureaux auxiliaires, les con-
fiant quant au reste à leur développement naturel. 
11 s'agit en l'occurence de la mise à exécution d'un 
plan conçu en somme avant la guerre déjà, et que 
celle-ci ainsi que la crise qui lui succéda n'avaient 
pas encore permis de réaliser. En considération de 
l'avance et des mesures prises par d'autres établisse-
ments financiers bernois et suisses, le fait de renon-
cer à prendre quelque initiative que ce soit et de 
se laisser distancer d'une façon irrémidiable aurait été 
comparable à une négligence dans les devoirs de 
la Banque vis-à-vis de l'avenir. 
l e compte de Profits et Pertes, arrêté au 31 



















autres par les liens de la mutualité et d'apaiser ainsi 
les antagonismes sociaux qu'un compartimentage de 
l'assurance ne ferait qu'accentuer. 
Reste à savoir si telle ou telle catégorie de per-
sonnes, en particulier celles jouissant d'un certain 
revenu ou appartenant à telle ou telle profession, 
doivent être exemptées de l'obligation de l'assu-
rance ou doivent faire l'objet d'une assurance à part. 
les auteurs du projet tranchent par la négative, 
car les exceptions ne pourraient qu'aggraver les dif-
ficultés de l'œuvre et compliquer son bon fonction-
nement. Plus l'ensemble des données sera large et 
moins il y aura d'exceptions, plus aussi l'assurance 
fonctionnera aisément; le fait qu'elle embrasse de 
bons risques pour faire équilibre aux mauvais, est 
indispensable en vue d'éviter des charges excessives. 
En résumé, toutes nos conditions sociales, poli-
tiques et économiques veulent que l'assurance insti-
tuée le soit sous la forme d'une assurance nationale; 
elle doit être législativement parlé, l'œuvre de tous 
les Confédérés et il faut, pour garantir son suc-
cès, une large assiette qui ne peut être trouvée» que 
dans l'ensemble du territoire suisse. 
I I . L ' o r g a n i s a t i o n de l ' a s s u r a n c e . 
Sa mise en œuvre doit-elle être confiée à des ins-
titutions privées, à la Confédération ou aux cantons? 
C'est une des questions les plus importantes et les 
plus épineuses à résoudre par la loi. 
Tout d'abord, à qui doit être remis le soin de 
diriger cette œuvre? Est-ce aux institutions privées, 
à la Confédération ou aux cantons? S'il s'agit d'ins-
titutions privées, est-ce aux compagnies d'assurance 
Avoir. 
Produit du compte d'effets de change 2,278,933.04 
Intérêts 22,454,047.46 
Commissions 2,203,756.26 
Rentrées sur anciennes créances amorties 21,206.60 
Bénéfice sur fonds publics 465,923.80 
Total 27,423,867.16 




Effets de change 45,091,666.77 
Fonds publics 31,440,563.40 
Coupons 1,298,548.65 
Débiteurs en comptes-courants 336,089,487.58 
Prêts sur obligations 39,403,020.89 
Créances hypothécaires 52,689,232.— 
Immeubles, mobilier 11,187,082.60 
Intérêts arriérés et prorata d'intérêts 2,487,180.50 
Total 
Passif. 
Fonds capital de l'Etat 
Fonds de réserve 
Réserve spéciale pour créances 
Emprunt 
Dettes hypothécaires 
Bons de caisse 
Carnets d'épargne 
Créanciers en comptes-courants 
Acceptations 
Intérêts arriérés et prorata d'intérêts 
Bénéfice net 
Total 525,094,294.48 
Suivant l'art. 29 de la loi sur la Banque du 5 
juillet 1914, il a été décidé: 
1 o de verser à l'Etat, pour intérêt à 













fr. 40 millions 
2° de doter la réserve ordinaire de 
Jo de verser en outre à l'Etat por-
tant ainsi l'intérêt servi au capital 
de dotation à 6 % 
4» de porter le solde à la réserve 
spéciale pour créances 
Total 





I ou aux caisses d'assurance, aux sociétés de secours, 
! de mutuels ou à d'autres institutions? 
Est-ce aux compagnies d'assurance? L'idée, à pri-
| me abord, semble alléchante, surtout si l'on considère 
Les chiffres ci-après permettent de reconnaître une 
nouvelle avance de la marche ascendante suivie suc-
cessivement ces dernières années par cet établisse-
ment. Le total du bilan est en augmentation de 
22 millions et passe de 503 à 525 millions de frs; 
de son côté, le mouvement général des comptes a 
atteint 15 milliards contre 141/3 milliards l'année 
précédente. Tous les principaux chapitres de l'ac-
tif accusent des chiffres de placement en augmenta-
tion; seuls les crédits font exception; ils ont subi 
la vitalité de nos sociétés suisses d'assurance et, d'au-
tre part, la répugnance du peuple contre toute nou-
velle concentration dans les mains des administra-
tions publiques. 
Toutefois, l'étude à laquelle il a été procédé, a 
démontré, malgré tout, que cette voie ne saurait 
être suivie. Le collège de directeurs des compagnies 
suisses d'assurance consulté, estime que pour une 
assurance obligatoire contenant les risques de vieil-
lesse, le système du libre choix de l'assuré est im-
praticable; cette charge ne saurait donc être assu-
mée par une compagnie d'assurance, assurant pour 
son propre compte; il faudrait pour garantir l'équi-
libre nécessaire des risques, que les compagnies 
convinssent de supporter ceux-ci en commun, de telle 
sorte que les destinées des compagnies finiraient 
par être liées et qu'il y aurait lieu de prévoir la 
création d'une organisation spéciale, S .A., ou coopé-
rative dont le capital social serait garanti par la 
Confédération. 
Cette éventualité ne serait, d'ailleurs, qu'un pis 
aller et elle aboutirait précisément à la concentra-
tion qu'on peut éviter, en se passant de l'interven-
tion de l'Etat. 
Les arguments invoqués contre l'assurance par les 
Compagnies d'assurance privées peuvent l'être, égale-
ment, pour les caisses privées, assurances, sociétés 
de secours mutuel, etc. Si les grandes compagnies 
d'assurance ne croient pas pouvoir assurer ce ser-
vice, comment voudrait-on que des institutions moins 
bien outillées soient à la hauteur de cette tâche? Il 
est déjà difficile, avec un nombre limité d'assureurs, 
de vérifier si tous les assujettis remplissent leun) 
obligations; comment serait-il possible de le faire 
avec le grand nombre de caisses de tous genres 
qui existent en Suisse? 
(A suivre). 
t . 
434 LA FÉDÉRATION HORLOGÊRE SUISSE N M 1. — 29 mai 1929 
»««««w^^i yy^^y ' 
Les quatre grands principes fondamentaux qui ont créé la 
Fabrique de Cadrans métalliques S. A., à Sienne 
et sa réputation mondiale : 
Etude constante de modèles inédits 
Inaltérabilité de ses produits 
Prix super avantageux pour la série 
Livraisons rapides 
Rue de l'Hôpital 20 Téléphone 1028 
Ouvrier sédentaire et de toute moralité, pouvant 
fournir de bonnes références, connaissant bien la ma-
chine à arrondir la pierre fine, cassages, rondelles, 
ellipses, etc., accepterait place stable. 
Adresser offres sous chiffre P 1 5 2 5 9 C à P u b l i c i t a s 
C h a i i x - d e - F o n d s . 
Nous cherchons 
machine à fraiser 
semi-automatique 
genre p a n t o g r a p h O t ou contourneuse, ou 
machine à graver, pouvant travailler à 2 hau-
teurs au moins, et propre à exécuter en une 
seule mise en place des r o n d a g e s de for-
me quelconque. 
Adresser offres sous chiffre P 22043 € à 
Publicitas La Chaux-de-Fonds. 
La Fabrique Baume Frères, aux Breuleux, en-
gagerait un 
chef pivoteur 
très qualifié pouvant diriger nombreux personnel. 
Place d avenir bien rétribuée pour personne ca-
pable. Entrée de suite ou à convenir, discrétion 
assurée. 2754 
COMMERÇANT 
expert, parlant 4 langues, possédant des capitaux et 
ayant déjà travaillé dans la branche hortogère cherche 
une nouvelle position cornme 
participant ou compagnon 
dans industrie, commerce d'horlogerie ou de la méca 
nique fine. 
Offres sous chiffre G 2 3 3 7 S n à P u b l i c i t a s Chaux-
d e - F o n d s . 2779 
Représentant en horlogerie, à Genève, cherche 
connaissant la partie et les travaux de bureau. 
employée 
Bonnes notions d'allemand exigées. 
Offres sous case Rive 1 5 7 , Genève. 2764 
Commerçant expérimenté, cherche 
technicien 
de tout premier ordre, pour la 
m. 
Adresser offres sous chiffre K l 0 6 3 6 Lz à 
Publicitas Lucerne. 2756 
Jh montce parfaite 
ses fournitures, 
L. ^ s*, 
ö V t 






tua es. coul nts. 
/Vgnons 
ctpusgenres. en etc. 
rempnto/ts 
Fabriq* La rue 
/Uli MAN IM £ GI ROB> SSSS& 
PIERRES FINES POUR L'HORLOGERIE 
Glaces rubis - Gouttes - Balancier bombé 
Grande-moyenne 
qualité soignée et bon courant, sont livrées promptement et avanta-
geusement par l'atelier * E . T H O M E T , 
1983 rue du Milieu 14 b, B i e n n c . 
UIRO 
arrive au prix 
et maintient la qualité pour 
BRACELET CUIR 
RUBANS 




L a C h a u x - d e - F o n d s 
Rue du Puits 1 
ezà tufirtrfccéistottczà 
Fabrique de 
Pendants, Couronnes, Anneaux 
Plots et Anses p î £ « A r e s 
Assortiments fantaisies en tous genres 
BOURQUIN FRÈRES 
MADRETSCH-BIENNE 
T é l é p h o n e ?.ir> 
COMMISSION 
Tclcg;**aiiiiiie« t A n n e a u x 
EXPORTATION 365 
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une diminution de 6 millions en chiffre rond pro-
venant uniquement d'une forte réduction du compte 
de crédit de l'Etat, soumis à de grosses fluctua-
tions. 
Les fonds nécessaires pour servir de couverture à 
cette augmentation de placements ont été fournis 
essentiellement par les dépôts d'épargne, qui pro-
gressent régulièrement, comme aussi par les bons 
de caisse, malgré le maintien de leur taux à 4'>4 
pour cent et le remboursement des bons émis en 
son temps à 5 et 5 '/2 pour cent. 
Les autorités et la direction de la banque s'effor-
cent de satisfaire aux tâches importantes qui leur 
incombent en basant leurs méthodes de travail sur 
les principes commerciaux et bancaires moderne:s( 
acquis jusqu'à ce jour et afin de ne pas être devancé 
par la concurrence croissante. Les statistiques périodi-
ques attestent que cette banque rend indifférem-
ment service à toutes les catégories de professions, 
sans négliger la clientèle moyenne er modeste, â 
preuve que les prêts inférieurs à 5000 francs consti-
tuent approximativement le 75 o/o du nombre de ses 
comptes d'avances. Elle continuera aussi, il va sans 
dire, à soutenir de toutes ses forces les entreprises 
et les opérations plus importantes au profit de l'in-
térêt général et de toute l'économie bernoise. 
Chronique des métaux et diamants 
M a r c h é d i a m a n t a i r e . 
Contrairement à ce qu'on constate sur les places 
étrangères où la demande pour les brillants de 
forme fantaisie est insensé, Paris n'emboîte pas le 
pas. Si Amsterdam et Anvers sont nettement orien 
tées vers la hausse, les prix pratiqués à Paris sont 
loin d'égaler les cours des villes productrices. Ceci 
provient de ce que ces villes sont à même de tenir 
compte, au jour le jour, des cours de la matière 
première, autant de facteurs qu'on néglige un peu 
de trop à Paris. Nous trouvons donc à l'heure ac-
tuelle des prix (pour le taillé) plus bas qu'à An-
vers et à Amsterdam. 
La période des vacances pour les ouvriers diaman-
taires parisiens est fixée cette année du 3 au 19 
août. 
.Une pénurie intense de matière brute est à consta-
ter, provoquant une envolée des cours. A constater 
que le «taillé» suit de loin le mouvement d'où plain-
tes fondées des fabricants, qui n'arrivent qu'à join-
dre difficilement les deux bouts. 
La situation du marché de Londres a peu changé et 
les affaires sont toujours assez satisfaisantes. Certains 
se plaignent de ce que celles-ci ne sont pas aussi 
bonnes qu'habituellement, à cette époque de l'an-
née. 11 ne fait pas de doute que l'approche dus 
élections législatives y est pour quelque chose, beau-
coup de provinciaux qui visitent habituellement Lon-
dres étant très occupés chez eux, mais on s'attend à 
une amélioration sérieuse des affaires après le mois 
de mai. 
La situation à Amsterdam et à Anvers n'a pas sen-
siblement varié, et aussi longtemps que la ques-
tion du tarif douanier des Etats-Unis n'aura pas été 
définitivement réglée, il n'y aura pas lieu de compter 
sur des achats importants pour compte américain. 
Bien que les stocks soient assez conséquents, les prix 
restent fermes, et l'on n'envisage pas de change-
ment. 
Toujours très peu d'animation sur les marchés 
d'Anvers et d'Amsterdam, mais un petit courant de 
demandes entretient le marché. 
Prix toujours très fermes et rien de particulier 
à signaler. 
(Le Grand Négoce). 
Expositions, Foires et Congrès 
P r o p a g a n d e p a r le film 
à l 'Expos i t i on i n t e r n a t i o n a l e d e B a r c e l o n e . 
L'Office suisse d'expansion commerciale, organisa-
teur de la participation de notre pays à l'Exposition 
internationale de Barcelone qui vient d'être inau-
rée solennellement, s'efforce de développer, à l'oc-
casion de cette grande manifestation, une propa-
gande active en faveur de toutes les brandie? de 
notre activité nationale, représentées ou non à Bar-
celone. A la suite d'arrangements spéciaux, il sera, 
en particulier, possible de projeter pendant toute la 
durée de l'exposition des films industriel.-; et écono-
miques suisses. Les propriétaires de films pour au-
tant qu'ils sont inscrits sur le registre central établi 
par le siège de Lausanne de l'Office, ont été avises 
déjà, mais il est bien entendu que tous ceux qui 
n'auraient pas reçu une invitation à profiter de cette 
action de propagande et qui désireraient y prendre 
part peuvent s'adresser pour obtenir tous les ren-
seignements nécessaires au service des films de l'Of-
fice suisse d'expansion commerciale, à Lausanne. 
Av. Bellefontaine 2. 
Chronique des Associations patronales 
Association cantonale bernoise des branches 
annexes de l'horlogerie. 
L'Association cantonale bernoise des branches an-
nexes de l'horlogerie a tenu son assemblée ordi-
naire de printemps le 17 mai, à l'Hôtel BielerhoF, 
à Bienne, sous la présidence de M. Charles Monfrini. 
Après avoir entendu un rapport très substantiel de 
M. le Dr. Clerc, secrétaire général, l'assemblée a 
approuvé la gestion du Comité pour l'exercice 1928. 
Les comptes ont été adoptés également et décharge 
(fcn a été donnée au Secrétariat. 
L'assemblée, très revêtue, a ensuite voté une ré-
vision statutaire qui permettra à l'avenir de composer 
le Comité, non seulement en tenant compte des in-
térêts des différentes régions mais encore en as-
surant à chaque branche professionnelle une représen-
tation équitable. 
M. Jean Scheibenstock, de Bienne, président du 
groupement des Doragcs-Nickelages, rattaché à 
fl'Ubah, a été élu membre du Comité de l'Association. 
Les questions actuelles, et tout spécialement l'œu-
vre de réorganisation qui se poursuit sous l'égide 
de l'Ubah firent l'objet d'échanges de vues très 
intéressants. 
Registre du commerce 
Raisons sociales. 
Enregistrements: 
16/V/29. — Probst et Cie, Uhrenfabrik « Revida » 
(fabrique d'horlogerie «Revid-M) (« Revida » Watch 
Co.), soc. n. coll. (Emile et Ernest P., de Reigolds-
wil, Hans Schweizer, d'Oberdorf), fabrication d'hor-
logerie, terminage et commerce d'horlogerie, Ober 
dorf. 
18/V/29. — Aiguilles S. A., soc. an. cap. soc. frs 
20,000 nom., fabrication d'aiguilles. Cons. adm!. : 
Emile Etienne, de Tramelan, président, Manlio 
Mambretfi, de Milan, Charles Etienne, de Trame-
lan Albert Nydegger, de Quggisberg. Signent col. 
lect. à deux. Siège: Rue Franche 46, Bienne. 
21/V/29. — Hermann Peisker (H. P.-Sieglin, de 
Bfde), orfèvre, Steinenvorstadt 53, Bâle. 
Modifications: 
16/5/29. — La soc. n. coll. «Qautschi, Probst et 
Cie, Uhrenfabrik « Revida » (Fabrique d'horloge-
rie « Revida ») (« Revida » Watch Co.) », Oberdorf, 
est dissoute; la liquidation s'opère par les associés 
actuels Carl Qautschi et Ernst Probst, sign, collect, 
sous la raison Qautschi, Probst et Cie, Uhrenfabrik 
« Re vida » in Liq. 
22/V/29. — La raison «Frau Eisenhart-Hiltbrunner », 
bijouterie et horlogerie, Berne, est modifiée en 
Frau Schopfer-Hiltbrunner. 
22/V/29. — La raison « Charles Oay, fabrique de 
chaînes d'or, successeur de Qay frères », est radiée. 
Actif et passif et la suite des affaires sont repris 
par Gay frères, soc. n. coll. (Jean, Hubert-Jean-r 
Marie et Noël-Paul-Marie O., tous trois de Genève), 
fabrique de chaînes d'or, bracelets et boîtes de 
montres, 12, rue des Glacis de Rive, Genève. 
Radiations: 
22 V/29. — / . L. Rachat, commerce d'horlogerie, Le 
Pont. 
22/V/29. — Elie Rochat-Golay, fournitures d'horlo-
gerie, Charbonnières, Le Lieu. 
Concordat. 
Prolongation du sursis concordataire. 
16/V/29. — Le sursis accordé à Weber G- l'liick, fa-
brique de vis, St-Niklaus, est prolongé jusqu'au 
21 juin 1929. 
Dessins et Modèles 
Radiations: 
No. 30146. 28 février 1919. — 1 modèle. — En-
cliquetage pour arbre de barillet pour montres. 
No. 24192. 24 avril 1914. — 2 modèles. — Cadrans 
pour montres de docteurs. 
I »§• photogravure • à{êlio~r\oto + Çalvanoplastie - Reliure - Papeterie J{aefe//ACoi <^-&%g 
C O T E S 
28 Mai 1929 
Métaux précieux 
Argent fin en grenailles fr. 111,—le kilo 
Or fin, pour monteurs de boîtes » 3525,— » 
» laminé, pour doreurs » 3600,— » 
Platine > 14,— > 
Pour platine fourni par les clients, majora-
tion actuelle de fr. 3. 
Boîtes or et bijouterie, Cote N° 4 en vigueur dès le 
15 février 1928. 
C o m p t a n t A t e r n i e 
London 23 mai 2i mai 23 mai 24 mai 
(Ces prix s'entendent par tonne anglaise de IUI 0 kg. 
en £ stg.). 
Antimoine spec. 52-52.10 52-52.10/ — — 
Cuivre 72.2/6 72.13/9 71.6/3 72.6,3 
» best selected 74.10-75.15/ 74.10-75.15/ — — 
» électrolytique 83.10-84.10 83.10-84.10/ — — 
Etain 196.2/6 196.16/7 198.18/9 109.2,6 
Plomb anglais 25 25 — — 
» étranger 23.12'6 23.12/6 23.7/6 23.7/f, 
Zinc 26.15/ 26.17/6 26.10/ 26.10/ 
Paris 22 mai 23 mai 24 mai 25 mai 
(Ces prix s'entendent en francs français 





» iridié 25 % 
Iridium 
(en francs 









































London 23 niai 24 mai 25 mai 
(Ces prix s'entendent par once troy 
(31 gr. 103) 1000/1000). 
Or (shili.) 84/l!'/2 84/11'/2 84/1 J'/g 
Palladium (Lstg.) 73/4 73/4 7 3/< 
Platine (shill.) 277/6 277/6 277/6 
(par once standard 925/1000 en pence) 
/16 
New-York 22 mai 23 mai 24 niai 2; 
(Ces prix s'entendent en cents par once 




Argent en barres 53 533/8 53 s/. 533/„ 
Cours du diamant brut. 
(Prix de Bourse au comptant pour grosses quantités). 
Diamant boart fr. 9.80 à 10.— 
Qualités supérieures fr. 0.30 à 1.20 par carat en plus 
Eclats de diamant fr. 8.70 à 9.20 






























Escompte et change 
Taux d'escompte 3 '/s 
» avance s/nantissement 4 Va 
Paris fr. 20.25 
Parité Escompte Demande Offre 















100 Cr. sk. 
100 Cr. sk. 






1 Liv. turq. 
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Imprimeurs: Haefeli & Co., La Chaux-de-Fonds. 
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DÉCOLLETEUSES 
les plus perfectionnées et les plus 
productives pour les décolletâmes 
de haute précision. 
Machines à commande directe par moteur 
ANDRÉ BECHLER, MOUTIER 
Fabrique de Machines. 
HLER 
1346 
Nickelages, ar§enta$es de mouvements 
Dorages de roues - Gravure de lettres 
T o u s les gen re s . — T o u t e s l e s q u a l i t é s . 
DUC - A U G S B U R G E R 
Téléphone 26.11 
La Chaux-de-Fonds 
Rue du Doubs, 152 
HENRI HÄUSER S.A. 
Fabrique de Machines de précision 
B I E N N E 4 
Téléphone 53 
S P É C I A L I T É S : 
Machines à mesurer 
et pointer de haute précision 
Perceuses sensitives de précision 
Modèles I et II, capacités 2 et 4 mm. 
j à 1 et plusieurs arbres. 
Machines débauches modernes 
Perceuse sensitive de précision N* 1, capacité 2 mm. lOtiO 
Pierres fines pour l'Horloserie 
e n t o u s g e n r e s 
RUBIS, SAPHIRS, GRENATS 
P i e r r e s V 1—es — 
7^ S F AE W ° S ' B*»e N—9 
T é l é p t o o » e 
Il »H " Qualité 
soignée et bon courant. 
Livraison rapide. 




Capital-action et réserves: Frs . 209.000.000.— 
Toutes opérations de Banque 
et de Bourse 
Sarde et gérance de titres. 
Encaissement de coupons 
Location do compartiments de Coffras-forts 
(Safe-Deposit) 
LIVRETS DE DÉPOTS 4°/o 
Riblage et Achat 
de Gendres aurifères 
Achat et Vente 
de matières d'or, d'argent 
et de platine 
3340 
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SWISS JEWEL Co. s. A.. LOCARNO i 
I 6 
3» 
Pierres synthétiques brutes. 5 
Pierres d'horlogerie, rubis et Saphirs, qualité Soignée (longueur des trous garantie). $ 
Contrepivots pour emboutir et pour sertir. 
Pierres pour Compteurs électriques. »364 
FABRIQUE DE FOURNITURES D'HORLOGERIE 
HERMANN KONRAD S.A. 
f LA CO-VCCM/Wf J M O t T I E R COVOEWWJT J 
Fabrication d'arbres de barillet 
Qualité spéciale 
La spécialité consiste en ce que la piqûre est faite non 
seulement dans le sens diamétral, mais qu'elle atteint les 
deux faces, comme l'indique notre petit cliché ci-contre. 
La qualité de notre travail favorise la fabrication du barillet par 
procédés interchangeables. 
Notre outillage comportant plus de 150 machines perfectionnées 
est le mieux compris pour la fabiication de l'arbre de barillet. 
D e m a n d e z n o s é c h a n t i l l o n s . 
Pierres fines pour l'Horlogerie 
RUBIS SCIENTIFIQUES 
qualité soignée en tous genres 
fabriqués entièrement (brut compris), par 
THEURILLAT&Co 
PORRENTRUY 
G R E N A T , S A P H I R S , R U B I S , E T C . 
Livraison par retour. 2291 
niiiiiBiiinr 
V7 VENUS" S. A. 
O U T I E R 
M A 
V 
M a i s o n a f f l l l l é e à. E b a u c h e s S. A. 
Les Ebauches préférées... 
Cal ib res ancres : 
51/4 lig- rectangulaire 
5 '/2 lig' ovale et rectangle 
6 '/2 lig- ovale 
83/4 lig. ancre rond 
10'/2 'ig- ancre rond 
IOV2 lig- ancre rond 17/12 
Cal ibres c y l i n d r e s : 
83/4 'ig- rond 
10V2 lig- rond 
18 lig. rond 
Interchangeabilité absolue. Livraisons rapides. 
Fabrication soignée et moderne, qualité irrépiochable. 
Demandez des échantillons. 2666 
£5 
RADIUM. La«Maison Michel T i s s o t Numa Droz 118 La Chaux de-Fonds Tel. 14.78 
liiMjj 
radiumise b o n , ..... Vite et b i e n 
aux prix les plus avantageux. 
Vente exclusive des matières A n d r é A St ingrer . 
Demandez notre tarif. 1003 
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GLtlCPQ^ voici notre dernière création, 
Grâce à la forme spéciale de ses coins, vous pourrez l'utiliser 
indifféremment pour les boites recta ou ovalisées, sans lui faire 
subir aucune modification. 
MM. les Grossistes 
MM. les Fabricants... 
les calibres WAS A qui donnent toujours satisfaction 
entière à ceux qui les emploient. Nous le prouvons par 
le graphique ci-contre montrant la popularité croissante 
de nos articles en 5 'j4 et 6 'j2 lignes ancre de formes, 
83/4, 93/4 et J0'/2 lignes ancre ronds, hauteurs nor-
males et extra-plats, pièces façon PATEK, etc., etc. 
C'est uniquement par la qualité que nous avons augmenté 
nos ventes. 
Travail prompt et consciencieux étaient, sont et 
resteront nos principes commerciaux. 
w 
FABRIQUE D'EBAUCHES ET DE FINISSAGES 
PIETERLBN PRÈS BIENNECSULSSB) 
T E L E P H O N E . 6 6 
I i i i 
ï 
llll 
MISE EN GARDE 
llll 
La maison Fils d e Mo ïse Drey fuss , F a b r i q u e Eni la9 à La Chaux-
de-Fonds, a déposé en son nom, à Berne et dans les principaux pays, il y a plu-
sieurs années, la marque n «* •«• «s n mm 
pour montres et parties de montres, qu'elle utilise couramment. 
Elle a appris que cette marque est usurpée ou imitée, et elle prévient les 
tiers qu'elle poursuivra rigoureusement toutes usurpations ou imitations qui par-
viendront à sa connaissance. 
La Chaux-de-Fonds, le 24 avril 1929.
 w ^ ; ™ n d a t 
Eug. WILLE, avocat. 
§ 
ï i i i i 
Chapalay & Mottier S. A. 
Edition 1 9 2 9 esf paru 
en vente au prix de • !"• 3 I ^ 5 B ™ 
à PUBLICITAS, Société Anonyme Suisse de Publicité 
Chaux-de-Fonds et dans les principales librairies. 
S) Fabrication de Fraises
 r,,Ä) 
SCHINDLER & LIECHTI Q 
Chemin de la Clôture, 6 B l E N N E Téléphone 17 57 
Spécialité : Fraises pour pignons et roues 
à profil constant et théoriquement juste L4 
Z E P H I R S. A. 
F A B R I Q U E DE P I G N O N S ET P I V O T A G E S 
G R A N D E S M O Y E N N E S P I G N O N S D E F I N I S S A G E 
C H A U S S É E S L A N T E R N É E S E T D ' É C H A P P E M E N T S 
QUALITÉ SOIGNÉE ET COURANTE H96 
PIGNONS POUR COMPTEURS TOUT GENRE, PENDULERIE ET APPAREILS DIVERS 
TAILLAGE DE ROCHETS, RENVOIS, ROUES POUR L'HORLOGERIE ET COMPTEURS 
JAQUET-DROZ io LA C H A U X - D E - F O N D S T É L É P H O N E 2.55 
